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LE gouvernement, par l'entre-mise du ministère de l'Agricul-ture, et l'Organisation desNations unies pour l'alimenta-tion et l'agriculture (FAO), ontorganisé, le mercredi 21 no-vembre 2018, à Franceville, la38e Journée mondiale de l'ali-mentation. l'événement étaitmarqué par une foire agricole,sur l'esplanade du gouverno-rat, en présence des autoritéslocales, dont le préfet de laMpassa, Barnabé Mbangali-voua, qui représentait le gou-

verneur, et le maire RogerAyouma. Cette édition, célébrée sous lethème "Agir pour l'avenir : la
faim zéro en 2030, c'est possi-
ble", était coordonnée par la re-présentante de la FAO auGabon, Huguette Biloho Es-sono.
« C'est l'occasion pour le gou-
vernement de renouveler son
engagement à atteindre l'objec-
tif de développement durable
numéro 2, qui vise à éliminer la
faim, assurer la sécurité ali-
mentaire, améliorer la nutrition
et promouvoir l'agriculture du-
rable», a indiqué le préfet, dansson discours circonstanciel.

Le Haut-Ogooué participe,pour la première fois, à cettejournée, conformément à la ré-solution du dernier Conseil dela commission nationale de laFAO, selon laquelle les mani-festations ont lieu chaqueannée dans deux provinces, duGabon. Et, pour cette 38e édi-tion, le Haut-Ogooué etl'Ogooué-Lolo ont été retenues. A Franceville, les coopératives,les associations placées sousl'encadrement du projetGraine et les agriculteurs indé-pendants ont ainsi exposé desproduits bio, issus de leursplantations et fermes. Parmiceux-ci, des œufs frais, des lé-

gumes, des tubercules de ma-nioc, des fruits, etc. dont lesprix ont enregistré une impor-tante baisse. Puis les coopéra-tives ont reçu du matérielagricole de la part des respon-sables de Graine, en guise desoutien à leurs activités. Parmi les clients venus acheterles vivres, les ministres Clé-mence Loupdy de la Pêche etde la Mer et Arnauld CalixteEngandji Alandji de l'Egalitédes chances, qui étaient en vi-site de travail dans la localité.Ces derniers ont saisi cette oc-casion pour apprécier la ri-chesse de la terre agricolealtogovéenne, à travers le

contenu des différents stands,qu'ils ont découverts aux côtésdes autorités locales conduitespar les experts de Graine. 
«C'est dans la solidarité gouver-
nementale que nous nous re-
trouvons ici(...). C'est une foire
qui nous laisse espérer qu'il y a
du potentiel au Gabon. Nous
avons découvert de bonnes cul-
tures et tout ce qui est produit
est bio, sans additif. C'est ce que
nous recherchons ailleurs... »,  aindiqué Clémence Loupdy à lapresse. Selon le dernier rapport de laFAO, le nombre de personnestouchées par l'insécurité ali-mentaire chronique est passé

de 815 millions en 2016 à 821millions en 2017. Au Gabon, lapopulation sous-alimentée adiminué de 9,7% en 2004, à7% en 2017. 
« Nous devons orienter la jeu-
nesse vers les métiers de l'agri-
culture, parce que le Gabon
dispose d'un potentiel énorme
dans le domaine agricole, pou-
vant l'aider non seulement à
sortir de la crise économique
qu'il traverse, mais également à
améliorer sa situation alimen-
taire et nutritionnelle, et contri-
buer ainsi à atteindre l'objectif
faim zéro », a souligné Hu-guette Biloho Essone, de laFAO.

Le potentiel agricole altogovéen dévoilé à la faveur d'une foire
Franceville/Journée mondiale de l'alimentation en différé...

N.O.
Franceville/Gabon

Visite des stands.
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Des fruits et légumes comptaient parmi les produits
exposés.

Ph
o
to

 :
 N

a
d

Ëg
e
 O

nt
o
un

o
u

Les autorités locales et les représentants de la FAO.

Ph
o
to

 :
 N

a
d

Ëg
e
 O

nt
o
un

o
u

LA cathédrale Saint-Hilaire deFranceville a prêté son cadre, leweek-end écoulé, à une messepour le prompt rétablissementdu président de la République,

Ali Bongo Ondimba. Organisée à la demande d’unefille de la province et conseillèremunicipale au premier arron-dissement,  Karine Cécilia Aris-sani, elle a vu la présence denombreux fidèles venus pourl’essentiel de cette circonscrip-tion du chef-lieu de la province

du Haut-Ogooué. Père célébrant, l’abbé EphremeNdjony a beaucoup insisté sur laprière de tous dans la charité etla foi. Et comme support, il de-vait se référer au livre de Sera-cide, dans son chapitre 38, quiretrace les quatre étapes de laguérison : l’offrande, la purifica-

tion intérieure, la prière, les mé-decins. Poursuivant sa prédica-tion, le missionnaire a rappeléque tout évènement de la vie sedoit d’être affronté chrétienne-ment. « Nous devons intensifier
nos prières en faveur de notre
président mais aussi, pour la paix
et la stabilité du Gabon tout en-

tier, ainsi que toutes les institu-
tions qui le composent», a ren-chéri l’homme d’église. Principale initiatrice, Mme Aris-sani a vivement remercié tousles fidèles du premier arrondis-sement pour leur spontanéité àcette messe. Signe probant deleur amour et de leur attache-

ment au chef de l’Etat. Elle n’apas, non plus, manqué d’exhor-ter l’assistance à poursuivre surcet élan de charité en implorantle Très-Haut, qui incarne lerègne, la puissance et la gloire,afin qu’il accorde une totale gué-rison au président Ali Bongo On-dimba. 

Les Catholiques en union de prière pour la guérison d'Ali Bongo Ondimba 
... et religion/Au premier arrondissement 

J.M.
Franceville/Gabon

PLUS de vingt ans après, la So-ciété d’exploitation du transga-bonais (Setrag) vient de livrertrente-six (vingt-deux techni-ciens et quatorze technicienssupérieurs) techniciens en Si-gnalisation et instruments depesage et de détection (SIPD).Cette cuvée 2018 baptisée "Jus-
tin Ndoundangoye" du nom duministre des Transports et de laLogistique, a été entièrementformée au Centre de perfection-nement ferroviaire de France-ville (CPFF). La cérémonie de remise desparchemins s'est déroulée enprésence du parrain et des au-torités administratives locales,dont la secrétaire générale deprovince, Nicole Nouhando, etdu directeur du centre. Ce der-nier a d'ailleurs rappelé quec'est la toute première promo-tion depuis la création duTransgabonais à bénéficier duparrainage d’un membre dugouvernement de la Répu-blique. C’est là, a estimé LéonAssoumou Ekoh, une marque

Sortie de la nouvelle vague de techniciens en signalisation
... vie des entreprises/Société d’exploitation du transgabonais (Setrag)...

Guy MADJOUPA SAN-
GOUETABA
Franceville/Gabon

La porte-parole des
stagiaires, Gaëlle

Djiembhyt Djiembhyt.
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Le ministre Justin Ndoundangoye (g) aux côtés des
autorités provinciales...
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... a remis leurs parchemins...
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d’encouragement et de recon-naissance à poursuivre le chan-tier de la réforme sur lequel ladirection générale s’est enga-gée, depuis avril 2015, pour quele Transgabonais joue véritable-ment son rôle d’épine dorsalede l’économie gabonaise. Auxstagiaires, le directeur du CPFFa demandé le meilleur d’eux-mêmes. « On attend de vous que
vous soyez les meilleurs techni-
ciens que Setrag n’ait jamais
connus», a,-t- renchéri.  Par la voix de Gaëlle DjiembhytDjiembhyt, les récipiendaires,pour leur part, ont pris l’enga-gement de ne ménager aucuneffort dans l’accomplissement

de leurs missions. Ils souhaitent,pour cela, disposer de plus demoyens matériels adéquatspour assurer avec succès lesdéfis de la succession de leursdevanciers.De son côté, le ministre desTransports et de la Logistique aexigé à ses filleuls l’applicationrigoureuse des connaissancesacquises et un meilleur partaged’expériences. « Je vous exhorte
à devenir de bons professionnels
soucieux du travail bien fait, à
cultiver les valeurs cardinales de
votre secteur d’activité, à savoir :
la discipline, la vigilance, la ri-
gueur et surtout un grand sens
de responsabilité », a conseillé M.

Ndoundangoye. « En acceptant
d’être parrain, a-t-il dit, j’ai voulu
montrer l’engagement du gou-
vernement à donner un contenu
réel aux ambitions des plus
hautes autorités en matière de
formation des compatriotes en-
gagés dans la dynamique de dé-
veloppement de notre pays».Inscrite au titre des prioritésgouvernementales depuis l’arri-vée à la tête du pays du prési-dent Ali Bongo Ondimba, laformation professionnelle doitêtre privilégiée, a rappelé le pa-tron des Transports. Reconnais-sant, toutefois, que l’initiative dela Setrag, désormais pérenne, «
constitue un gage d’assurance pour la sécurisation de notre sys-

tème ferroviaire et un des cri-
tères de performance fixés par la
convention de concession.»

... aux nouveaux techniciens en signalisation.
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